
Faits et gestes

NOÉ 
SOULIER
16 – 19 novembre 2016



improvisé. On peut commencer et s’arrêter à tout
moment, changer de phrase, passer à une autre partie
de la même phrase, rejoindre un autre danseur dans
la phrase qu’il exécute... Ce qui évolue au cours de la
pièce c’est l’agencement des différents paramètres
de l’improvisation : le nombre de danseurs, le nombre
de phrases et la nature de ces phrases. Un quatuor où
l’on n’utilise qu’une seule phrase que l’on coupe et
recoupe ne crée pas la même chose qu’un duo où les
danseurs ont six phrases différentes en commun. La
composition a consisté à agencer ces différents para-
mètres et à les faire évoluer dans le temps. Ce qui m’in-
téresse dans cette approche, c’est que le résultat est
radicalement différent d’une composition faite depuis
l’extérieur. Comme je danse moi-même dans la pièce,
je ne vois jamais intégralement ce que cela produit
depuis l’extérieur, je peux uniquement l’imaginer.
Depuis l’intérieur, chaque danseur fait des choix mul-
tiples, souvent très intuitifs, et la chorégraphie est la
cristallisation de toutes ces micro-décisions. Cela pro-
duit quelque chose de plus surprenant et de plus orga-
nique que ce que je pourrais planifier volontairement
et cela transforme aussi radicalement notre attitude
sur scène. Il y a une fragilité, une vulnérabilité de la
forme qui apparaît ainsi.

Propos recueillis par Gilles Amalvi 
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d’appréhension du mouvement. Avec le solo Mouve-
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entre le discours et les gestes afin de questionner la
manière dont ils collaborent à l’élaboration du sens.
En 2014, il explore la syntaxe du vocabulaire de la
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– Ballet de Lorraine. DansMovement Materials (2014)
et Removing (2015), il poursuit les recherches initiées
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régraphique qui prend la forme d’un livre, dans la col-
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La transposition se joue pour moi au niveau de l’iden-
tification de l’action. De nombreux mouvements de
la pièce sont définis par des buts pratiques (frapper,
éviter, lancer…). Cela permet de conférer au mouve-
ment des qualités particulières – vitesse, dynamique,
tension, regard, expression du visage – que l’on ne
pourrait pas obtenir sans viser un but pratique spé-
cifique. Nous faisons en sorte de rendre impossible,
ou tout du moins indirecte, l’identification du but par
le spectateur. Lorsque le but est reconnaissable, on
cesse de prêter attention aux mouvements en tant
que tels. Il faut désamorcer la reconnaissance du but
pour qu’ils apparaissent. C’est ce que nous essayons
de faire avec ces actions motivées par des buts pra-
tiques : l’objet visé n’est pas présent, l’action est trans-
posée sur une partie du corps qui ne pourrait pas
normalement la réaliser et elle est intégrée dans une
séquence de mouvements où elle perd toute fonction
utilitaire.
La même stratégie est à l’œuvre dans le travail sur les
gestes. Nous avons exploré de nombreuses manières
de faire référence à un mouvement par un autre mou-
vement. Parfois nous ne réalisons que le début de l’ac-
tion, parfois c’est uniquement la trajectoire qui est
rendue visible, le geste peut aussi renvoyer aux sen-
sations que suscitent l’accomplissement du mouve-
ment, ou rendre visible les différentes étapes de sa
réalisation. Le sens de ces gestes n’est pas directement
reconnaissable. Comme dans les actions motivées par
un but pratique, c’est ce qui permet de rendre visible
d’autres dimensions du geste. On ne passe pas direc-
tement au sens du geste, on observe comment il pour-
rait vouloir faire sens.
 Cela rejoint les pièces de Johan Jakob Froberger pré-
sentes dans Faits et gestes. Ce sont des oraisons funè-
bres qui ont une dimension rhétorique explicite. Elles
recréent l’articulation et même certaines des figures
de style du discours verbal. Comme les phrases de
gestes que nous élaborons, ces figures musicales
appellent un sens plus qu’elles ne le transmettent.

Vous allez utiliser un système de règles permettant
d’organiser les déplacements dans l’espace et les
agencements entre gestes. Quelles sont ces règles ? 
Les règles sont très simples. Toutes les phrases de
mouvement sont écrites, mais ce que l’on fait avec est

L’expression « faits et gestes » implique une distinc-
tion sémantique : un « geste » n’est pas un « fait ».
Qu’est-ce qui vous intéresse dans le décalage entre
ces deux unités de sens ? 
L’expression « faits et gestes » semble renvoyer à deux
manières d’appréhender les actions d’une personne.
On peut observer leur résultat : ce qu’elles ont accom-
pli ou transformé, les « faits ». On peut aussi regarder
ce qu’elles ont exprimé et communiqué : les « gestes »
au sens large. Dans Faits et gestes, nous explorons
plusieurs manières d’appréhender les mouvements
des danseurs : comme des actions motivées par des
buts pratiques, comme des gestes porteurs de sens
et comme des mouvements dont on observe les carac-
téristiques formelles (trajectoire, vitesse, tonus mus-
culaire…). C’est l’intersection de ces différentes lectures
qui m’intéresse particulièrement. 

Vous parlez de gestes « communs » aux interprètes
et aux spectateurs. Dans sa Philosophie de la danse,
Paul Valéry écrit : « La danse est un art déduit de la
vie même, puisqu’elle n’est que l’action de l’ensem-
ble du corps humain ; mais action transposée dans
un monde, dans une sorte d’espace-temps qui n’est
plus tout à fait le même que celui de la vie pratique».
En quoi consisterait pour vous cet « espace-temps»
capable de transporter ensemble ces différents types
de gestes – de signes – et de les entremêler ?
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